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CONVENTION DE PARTENARIAT
VILLE DE COURCOURONNES / MISSION LOCALE

Espace Pierre Nicolas

Monsieur le Préfet de l’Essonne,
Monsieur le Président de la Mission Locale,
Maire Adjoint de Courcouronnes chargé de la Jeunesse et de l’Insertion Professionnelle,
Madame la Conseillère Municipale déléguée,
Chargée de la Jeunesse et de l’Emploi,
Mesdames et Messieurs les Elus,
Chers Amis,

Bienvenu à l’Espace Pierre Nicolas dans lequel je suis heureux de vous accueillir
et merci d’avoir bien voulu vous rendre disponibles pour assister à l’officialisation de ce partenariat
entre la Commune de Courcouronnes et la Mission Locale d’Evry ;

Qu’il me soit tout particulièrement permis, d’exprimer à Monsieur Bernard Fragneau, nouveau
Préfet de l’Essonne, toute ma gratitude de le voir honorer de sa présence cet événement communal ;

à quelques semaines du dépôt auprès de ses services, du projet de renouvellement urbain du Canal,
et à quelques jours de l’inauguration de la Place des Copains d’Abord, j’interprète sa participation
comme un vif encouragement de l’Etat à persister, dans nos actions, en faveur de ce quartier.
Cet instant, que nous avons souhaité solennel, marque le franchissement d’un nouveau palier dans
notre engagement collectif contre le chômage de nos jeunes.

L’emploi des jeunes, ou plutôt leur non emploi, reste malheureusement, et quels que soient les
résultats encourageants que nous enregistrons sur notre territoire, grâce à notre mobilisation, un
sujet de préoccupation constante.

Car, derrière la froideur des statistiques qui tombent chaque mois, apparaissent, en filigrane, des
visages familiers que nous connaissons pour être souvent des amis,
des voisins, des administrés dont les itinéraires sont connus, et échappent au seuil d’un marché du
travail qui, selon, ne veut pas d’eux ou dans lequel ils ne savent pas ou plus comment entrer.

Inadéquation entre l’offre et la demande
dans un territoire Centre Essonnien qui n’a pas su, alors qu’il se structurait économiquement,
prévoir les filières d’emplois accessibles à une population hétérogène:
crises économiques installées ,
qui bloquent l’ascenseur social
faillite des politiques d’orientation,
essoufflement des politiques d’intégration,
limites constatées de notre modèle éducatif…

Les causes de la situation sont multiples, nous le savons, et ses effets sur nos populations,
notamment à Courcouronnes, dans le quartier du Canal qui cumule des handicaps socio-
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économiques lourds, sont durement éprouvés et freinent l’épanouissement individuel et, donc, la
cohésion de la Cité.

Face à ce fléau de notre société en attendant le plein emploi nulle autre attitude que le volontarisme
et l’action de l’ensemble des acteurs de l’emploi :

Etat,  Elus des collectivités territoriales, tout particulièrement François Joseph Roux et Laurence
Hequet, mais surtout agents des collectivités et personnels des Associations qui confrontent, au
quotidien, leur compétence et leur énergie à la résolution d’une équation complexe et douloureuse.

Ils réalisent un travail formidable et colossal, dans un contexte local particulièrement difficile, et je
veux ici, les remercier et les saluer.

Dès le début de son mandat, notre équipe municipale s’est employée à relever le défi de l’Emploi de
notre jeunesse, prioritaire à son sens, dans la mesure où, notre ville reste une des plus jeunes de
France.
Notre implication s’est traduite, dès juin 2002, par la création d’une Maison de l’Emploi et de la
Formation, au cœur du quartier du Canal, là où la demande d’un service public de proximité adapté
à la demande était la plus nécessaire. Et c’est tout le sens que nous avons voulu donner à la présence
de la Mission Locale dans cet équipement communal dédié.

En 2002, 180 jeunes fréquentaient la Mission Locale avec 131 entrées en mesure (emploi et
formation).

Aujourd’hui, alors que la situation de l’emploi est moins favorable, 469 jeunes sont suivis et 345
entrées en mesure ont été réalisées :
205 jeunes en emploi,
27 jeunes en contrat en alternance
et 113 jeunes en formation.

Les chiffres ont plus que doublé en 2 ans ; pas les problèmes de jeunes certes, mais les solutions
mises en œuvre.

J’ajoute que, preuve de son engagement dans ce domaine, la Commune a, alors que rien ne l’y
contraignait, participé directement au financement d’un Conseiller supplémentaire.

Parallèlement, le service Jeunesse a développé des actions auprès des jeunes Courcouronnais de 16
à 25 ans, ici-même, à l’Espace Pierre Nicolas, en répondant à un besoin non couvert, c’est à dire : la
possibilité d’accéder à un service pour travailler à la recherche d’emploi par l’ouverture, en
septembre dernier, d’un atelier « Pause Café Emploi ».

Ainsi, le lundi et le jeudi à 8 h 00, les jeunes consultent les offres d’emploi.
Les mardis, mercredis et vendredis matins sont consacrés à la rédaction de CV et de lettres de
motivation, et aux contacts des employeurs potentiels pour décrocher un rendez-vous.

Nous avons pensé qu’il fallait donner aux jeunes Courcouronnais toutes les chances d’accéder à
l’emploi notamment en reprenant l’habitude de se lever tôt pour commencer leur recherche, comme
on commence sa journée de travail ;
cette méthode participe de la construction de leur employabilité.

Et les premiers résultats sont encourageants : en peu de temps, une dizaine de jeunes a déjà
décroché un emploi. C’est concret !
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Cette première action s’inscrivait dans le cadre d’un partenariat ambitieux, premier du genre en
Essonne, où une municipalité s’engage avec une Mission Locale.
Je crois à la logique de guichet unique. C’est de notre responsabilité de simplifier les démarches
administratives et de fournir au public, un service cohérent, donc plus efficace.
C’est également, faut-il le rappeler, l’esprit du Plan de Cohésion Sociale et en particulier celui des
futures Maisons de l’Emploi, mis en œuvre par Jean-Louis Borloo.

Un partenariat ne se décrète pas, il se construit et la mobilisation de nos volontés respectives s’est
traduite par des premiers résultats. Mais, il convenait d’aller plus loin.
Aussi, nous avons décidé de créer un Point Accueil Jeune Emploi (PAJE) au sein de l’Espace Pierre
Nicolas.

Le PAJE s’adresse aux jeunes de 16 à 25 ans en rupture de scolarité, de formation, en recherche
d’emploi et souvent en difficulté qui ont besoin d’un accompagnement pour trouver un emploi.

Ce dispositif spécifique prend en compte l’ensemble des problématiques des jeunes et il arrive
souvent que la demande exprimée dépasse la seule technique de recherche d’emploi.
Réaliser un diagnostic des besoins, envisager une formation, élargir ou construire un projet
professionnel est un métier et nécessité des compétences ; ces savoir-faire, nous les avons.

Ainsi, la Convention que nous allons signer ensemble donnera à l’Espace Pierre Nicolas, les
moyens nécessaires  à l’accueil, à l’orientation et à l’accompagnement, dans la mesure où deux de
nos agents seront formés par la Mission Locale, et à terme, habilités aux pratiques de construction
de parcours de la Mission Locale.

De son côté, la Municipalité met à disposition des locaux pour recevoir ce public
ainsi que des postes informatiques pour faciliter le travail des jeunes.

En permettant aux jeunes de trouver chaque jour, sans rendez-vous, une aide concrète, la Commune
s’inscrit en parfaite complémentarité de la Mission Locale qui fonctionne, elle, sur rendez-vous.

Premier du genre, ce partenariat est expérimental, et je serai personnellement attentif à
l’avancement de sa réalisation qui fera l’objet d’évaluations régulières.

Mais comme tout service repose sur l’implication des personnes, et que je sais compter sur le
professionnalisme de nos équipes, c’est avec beaucoup de confiance que je regarde l’avenir et suis
convaincu que notre action, apportera, à ses bénéficiaires, les réponses à leur situation, permettra, à
notre jeunesse, de s’insérer durablement dans l’emploi.

Car, même si nous ne sommes pas en possession de toutes les clés, nous ne pouvons imaginer un
instant de les décevoir.

Ne nous contentons pas, donc, d’être innovants comme Courcouronnes et ses partenaires en ont pris
l’habitude, dans le domaine de la prévention, par exemple, ne nous satisfaisons pas d’avoir mis en
œuvre un énième dispositif, mais soyons performants pour les jeunes Courcouronnais et avec les
jeunes Courcouronnais car nous ne pouvons réussir, sans leur implication, et la volonté de s’extraire
de leur condition que je sais difficile.

Ainsi, notre succès sera le leur.

Je vous remercie.


